
A UN JEUNE PROFESSEUR

carrière." Le gamin, fier de se savoir aussi capable, se sen-
tit grandir de plusieurs pouces. On n'en peut douter, Mgr
Laflèche avait cent fois raison. Victor Cousin, comme bien
d'autres philosophes, avec des talents transcendants et beau-
coup de travail, pour avoir ignoré la première page de ce
petit livre que les enfants de chez nous savent par cœur, ne
réussit qu'à marcher dans les ténèbres, l'âme inquiète, en
épuisant ses forces, jusqu'au jour où le Seigneur l'appela
subitement à Lui.

Dieu merci, nos enfants apprennent tous de bonne
heure qui les a créés et mis au monde, et pourquoi ils ont
été créés et mis au monde; puis en grandissant ils entendent
fréquemment parler des vérités de notre sainte religion, des
fins dernières de l'homme. Et c'est l'instruction religieuse
chez nous, depuis les commencements de la Nouvelle-Fran-
ce, qui fournit l'explication de cette merveille d'un peuple
né et grandi dans le miracle.

Cependant, mon bon ami, est-ce que nous ne constatons
pas aujourd'hui que nos gens trop souvent sont beaucoup
plus avocats que catholiques, beaucoup plus médecins que
catholiques, beaucoup plus commerçants que catholiques ?
Et je pourrais poursuivre mon énumération. Je veux dire
que dans bien des cas l'unique chose nécessaire vient après
tout le reste. Dans nos villes, même dans nos campagnes,
nuit et jour on se laisse absorber à peu près complètement
par le désir excessif du succès, d'une fortune rapidement
acquise. La crainte du sacrifice, l'amour du bien-être, la
recherche des plaisirs se manifestent de plus en plus, et
d'une façon alarmante. Que de gens se croient encore chré-
tiens et agissent comme s'ils ne l'étaient pas! Pour eux
les directions morales tombées du haut de la chaire comptent
beaucoup moins que la parole du premier exploiteur venu;
les opérations de la bourse l'emportent d'un bout sur les
enseignements de l'évangile; myopes ou presb.ytes, ils perdent
le sens des proportions. Ne sont-ils pas nombreux ceux qui
vivent, de notre temps, comme si la terre était la récompense
suprême promise aux hommes de bonne volonté? Il y en au-
rait long à dire si l'on voulait mettre en évidence les nuan-
ces réelles et possibles qui caractérisent ce monde plus ou
moins léger, incapable de réflexion, ce monde plus ou moins


